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‘Sur Hebr.Ch.X.Verf..a7. 28.30.31. f

j Il relie 'vne attente terrible du газетки,

' á» «шедшие (де feu qui doit dmanr 1:1

aduer/Ízires. Si quelque” mail mefprzfë 14

Loy де Mßyfè, il mauroitßmr allume wife

ricorda, slin' le tefmoignage де deux ондо

trank. Car пдш wgwg'fam relai gui 4 dit,

А ma] ¿ß 14 шедшие, ф ie le rendray, dit

lcSeigneur. Et derechef, le Seigneuriugen

ffm peuple. С’е/12 chafa harrible де tomber ¿t

maim- да В)“: fuiumt.

Ovs les motifsà bien viure

8: 5’2Ьйе1111 де mal faire,

¿_ peuuér fe reduite âquatrc.

Le premier ей l’amour де

1цй1се 8:Г21п61:е:ё‚сбсеи da

la beauté де la face de Dieu en Icfus

€11ri&,laquellele fidele a eôtêplce par

{Euangiche fecond ей 1а gratitude 6€
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Sur Hebrtb. io;'uerfz.7.­­51. T15,7

recognoillance qu’il veut rêdrc à Dieu

pour les biens immenfes qu’il a'receus А

de luy. Le troifiefmc cit l'cfpcranee de

la remuneration. Et le quatriefmc la

crainte dela malediëtion Diuinc." De

ces motifs les deux premiers ont' dou

ble aduantage fut les autres .­ car ils an

ront lieu a iamais , öl dans le ciel mef

me; Les autres n’ont leur vfage qu’en

cette vie : Car comme ainíì (oit que

dans le Paradis де Dieu nos ames gat

cleront leurs facultezßc l’entendement

efclairera la volonté , l’ame fera rem

plie de l’amour de'iullice ëe faint-,tete

par la beauté qu’elle en contemplera

immediatement en la face de Dieu;

commeSainët lean dit , l,Gìfíenomfenwr

fendwfèmblables à Dieu , palme que naw

let/:from ainß сдтте ¿l в]? : clcquoy l’A­`V

роте nous monllre que nous ations

des commencements en YEuangile,

quand il dit, z.Cor.~3. @fr new marqua'

contemplan; comme en 'wr „тащаgloire)

du Seigneur à fate defrauuerte , fammes

_'tramfarmez т [а mefme ¿mage а'е glaire»

I lun 5.

m gloire , сбте depri' гв/рт du Seigneur. `

Alors nulli aura lieu la gratitude Se ге
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'§98 l SermonШеи/щёк

cognoillance desv fideles enuers Dieu,

‘ felon que nous voyons en 1’Apoealypfe

0095"’ que les eiprits que Dieu a gloriñez prt

' fentent à Dieu _loiianges ö; aêtions

de graces ‚ recitans qu 'il les a rachetez

de toute langue, tribu ée nation. Mais

reflectance ne iera plus,ayant cité châ

_ gee en iouïii'ance pleine et parfaiáìegni

la crainte , poureev que la parfaiâeöß

pleine charité l’e-xclurra: Pourtant ces

_deux derniers motifs n’ont leur vfage

,és ñdeles que pendant qu’ils font ici bas

voyagers ас enuironncz d’infirmite’.

lfautre aduâtagc ell, que ccs deux der

niet§ motifs ne peuuent produire vne

iainâete’ louable s’ils agillent fans les
premiers. yCar qui obe'iroit à Dieu pour

la feule efperance du falaire (croit mer

cenaire; а: qui par la feule crainte do

la peine,feroit (erf 8L non ñls : Il faut

donc au prealable pour (шайбе: ces

motifs vnefptit d’adoption: dell à dire,

vn efprit damour 6l de gratitude filia

le. Et derechef li nous comparons“s

deux derniers motifs entr’eux , ПО“

rrouuerons que l’efperance ell plus no

Ыс 8L plus conuenable à Pellet du fidel:

e
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Sur Hebrtlmonierfajl-gr: 1951

le que la crainte Í: car le ñdele chemi

nant ici bas au milieu cles aduer'litez,

doit fe refiou'ir ь: encourager abonnes

œuures 6c toutes vertus Chreltiermes,

parle prix excellernment excellent de

la fupernelle vocation : mais ñ Pefpça

rance elt vn motif plus .noble ,la crain

te eft 1711 motif plus' fort és efprits desi "

' hommes : pourcc que naturellement

nous craignons plus le mal que nous ne

deíîrons lebiené pourcc que le mal-def#

truitlanature ,-1 8e 10 bien feulemenrlai `

rend commode; et ie dis que parroci»i

dent la erainre ett beaucoup plus ne?

001111110 ‚ allanoiràoaui'ede la chair qui

elten nous , dont la grande rebelliòü

doit oltre reprimee er domptce parlar ‚

0011611011111011 des peines eternelles -,~ eti '

de Phorreur de l’a maledicti'on deDieu.

lefus Chrill: nous monitre ' que eelaerk'

toit expenient , ayant fouuenr propere’

auxhommes les'tenebies du dehors, la'

o'ù il'y a pleur ¿t grinccment de clentsf

',exhorrant de craindre celuy qui peut?

enuoyer le'l corps eti l’ame 011 la' gehen:

ne.' икрам5011161 Paul employe ce*

' moyen, 21601. 5, où'apr'es auoir dit que
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zc'o бетон Neufìiiône

nous comparoilìrös tous deuant le fie-Í

ge iudicial де С1111й , afin que chacun

emporte en (on corps felon qu’i`l aura

fait ou bien ou mal,il adioußeßçaclum

que e’e/ì de идёт!du Seigneur, пош in

duifom les bommie; à [ей].

С’ей ce qu’i`l a defìa diuerfes fois pra

tiqué-en cette Ер1й1е. Au chapitre L.

ila dit,S¿ щтге pranmeee parler Ange:

'a e/lé ferme, Ú toute ”дилемма” d' дер—

bezßànee a тест iu/le retribution-rammen

efchaplberons-nou4,ß паш mettons' à nant/14

, loir 'un ß grand ßz/uz г Аих chapitres 5.

' ÖL 4. il recite le iugement де Dieu fur

les rebelles d'Ifrael ‚ defquel: le: corps _

готы/т: аи defert, monůiant que cette

peine a ейё 1е type 611111 figure де celle

que nous auons à craindre fous le Nou

11еацТейа111е111.А11 chapitre 6.il aalle

gué , que la terre qu_i boitfouuent la

fluye qui vient fur elle, 8L produit her

bage äceux defquels elle ей l-abouree,

reçoit la benediéiion de Dieu ; mais

celle qui produit efpines 6c chardons

ей reiettee , в: prochaine де maledi

;Штъдс laquelle la lin/tend à ейгсbruf

çe.. ‚
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Sur Hebr. dummer/2.7¢ - 31. zoiA prefent donc , apres auoir dít,l’re­

nir garde l*vnu feutre ufr: де nous inciter

. à charité суд е bonner tenure: , ne демарш:

point no_/lre mutue/le nfemblee , гетто

quelque; 'uns out де eettßume, ein; edmon

„фатl’vn lautre , д'nulnnt plus quevon:

«vojeìupproeberle iour, 11 adioußc: Cnr/i

ndiupee/ioni volontairement nprer nuoir re

eeu ln седалище: де fuerité, il ne re/le plus

деfieri/fee pourle делегаты} fune attente.)

terrible де iugement, (7 vneferueur tiefen

qui u'oit deuorer le: titiller/direi. Si queleun

auoit mtjprijeln Lo] де Moyje, il ntouroit

ßan едите mife'rieorde fitr le teßnoignnge

де deux ou де trou. Combien pire: tourmenr

etiitlez.- 'vom que eleferuiru celu)r qui лит

foulé aux pied: le Fil: де Dieu ’, Ó' tenu

pour rbofe propbune lefling де ffl/linneo,

p ur lequel il auoit eße’[мета Úqui aum

outrage l’efprit де grece .­ Cnr nous eognoi/Ã

fom' celu] qui е dit , А mo] e/l lu fuengenn»

een? ie le меди], dit le Seigneuri Et dere

х cbtfle Seigneur iugerufonpeuple. С’ед ebo

fe terrible де tomber ё: тет: du Dieu vi

uunt. Lefquellcs paroles nous reduiíìf

mes à deux points en Vachon preceden

щит du peche’ irremiilîble , 8: Гащге



me - Sermon Neußiême

dela feuetité du iugemcnt de DieuOr

nous traittafmes le premier , ôc main

tenant nous кейс 1е fecond,auquel nous

aurons à coníìdcrer деих сЬоГез.

L’vne , 12 verité du iugement де

Dieu, l

Et Pautre fa feueritê. ‚

L’Apoftrc nous monflzre 12 verite' д

iugement де Dieu par deux ehofes , af

{auoir , par les'textes'de l’Efcripture , 85

par Paduantage qu’a l’Alliance Епан

gelique par deifus la legale,inferant que

ii les infraéìeurs de celle cy eûoyent

punis де mort; ceux qui enfreignent

l'Euangelique, meritent vne beaueoup

plus griefue punition. Et quant ì la fe

uetité de ee iugement , l'ApoPtre 12

monůre , днём ,n qu’vne ferueur de feu

deuotera les aduerfaites , 8c que с‘еП:

ehofe terribleA de tom-ber és mains du

Dieu viuant.

l. PorNc'r.

(liront au premier , trois elwfßâîl

mimfì/rent à tous hommes4le шесте!“

де Dieu : Manoir, 12 lumiere naturelle,

l'expe-A
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l`expericnee, 8L le {спишет melìnede

la conference.

Ie dis la lumiere naturelle scar lì tou

te la nature compofee lì indultrieule

ment de parties tant differentes, monf-,l

tre qu’il у avn Dieu , с’сй adire , vne

cause toute (age , GL toute puillante, ä

laquelleelle doit (on cifre , comme le

Prophet: dit ; que lesÁ Cieux racontent ррэ;

la gloire du Dieu (отца: que leur fon en

l va par toute la terre 5 Il faut que par

i `(triefme moyen la nature publie que

i Dieu eli iulte , poutee que Dieu client,

vn elite trelïparfait , ne peuteßte de

ititué de iultice. Et certe-5,5 iey bas dn

ne peuteonceuoir vn hom-me ¿Pare fa

ge, qu’onne conçoiue quant öl quant ‘~

qu’il eftiufte5beaueoup moins enl Dieu

qui ей la perfeólzion mefrne:peut-on fe

parer la iuftiee d'auec lafagelfe. 4

Sceondement íìnous rtouuons dela

Затес enl’homme , qui eli la creature

de Dieu , i1 faut necelfairement qu’ellc

foit en luy, dcriuec de celuy qui luy a

donné cPtrc ; ôc par con-fequent que

Dieu l’ait en fouuerain degré ; car rien

nedonne ce qu’il n’a РОЩ: : а: tout de

I
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2.04 ' Sermon Neufuìême

mefme qu’il ell abfurdc де clire quecc

luy quia donné les yeux Se formél'o

reille à Phomme ne voyc point,&n’en­

tende point (comme dit le Prohete Pl.

94. Vous le: plie: hruiuux d'eutre [er реи

ples , Сет] qui u planté farei/le , n’orru-il

[feint г celu] qui uformé l’œil,ne fverm-il

paint?) Ainii il cil: abfurde de dire, que

celuy qui a donné la iufìice aux hom

mes n’cn ait point: dell pourquoy la

mefme le Prophet@ adioulle , Сему qui

eu/eigne lit/rieure aux [nommer , ш reder

диет-211002122 ? alfauoir,celuy qui donne

la fciencc defendre à chafcun felon fes

œuures , öe punir les malfaiëteurs : me(

me la fymmetrìe excellente que nous

voyons ês parties de l’vn'iuers,&f­ Perdre

reiglé és mouuemens des cieux , ê: des

autres creatures , verifie пойте propos;

car vne eaufe'ii (age 85 fi parfaite n’au

roit pas mis vn tel ordre en vne partie

de fes creatures , voire mefme és moin

dres,aíl`auoir,és creatures inanimees,ä£

en leurs mouucments, pour laiil'cr ¿2115

le defordre öl eonfuûon les creawflßs

raifonnables «Se leurs aâtions томный

Où principalement deuoit elite mis

' - Perdre.
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Sur Hebrxlaionierfwf» 3i. 2.0;

Perdre. Cat ce quell l'ordre öe la (ym.

metric au regard des chofes inanimees,

cela eltlaiultice au regard des aâions

humaines 6e morales , entant qu’elle

olle leur confulion par la remunera-,

tion du bien ôcla punition du mal.

Coniìderez/par la mefme (uitte la

_prouidence par laquelle tout ce que

vous femez en la terre vous ей rendu

en la mefmeelpece que vous l'auez fe

rné fans que rien y loir confondu : ôc t

cela vous conduira à la retribution par

faite que Dieu doit vn iour faire à tous:

Car comment {croit-il poilìble que

cette prouidence dans le fein de la

quelle tu fcmes le bien ou le mal par `

tes aâions , ne t’en rendill: rien, öl con

fondill le tout , ayant clic’ liexaél: ä to

rendre des chofes de peu d’importan­

ce , felon que tu les as femees au Гейш

de la terre г Celt pourquoy le ‘Propheq

te dit,que iu lumiere фfèmeepour le: iu

ßerß’ lu it'eßijpour ceux quifont droìáì'r de

cœur, afin de te confondre parles peti

tes chofes de la nature , ôt te monlìrer

que , comme encore qu’il fernble avoir

la terre couuerte d’eaux 8c de neiges,

\ \
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2.06 Sermon Шеи/Ёж l

que ce que tu y as femé cit perdu , в: ne

te fera pointrcndu ‚ neantmoins tu at

tends la recolte. Ainii faut-il que tu at

tendes le temps que Dieu adeterminé

pour tëdre à chaicun felon fes œuures.

La fecondo preuue eû de l’cxpcricn­

ce mefmc: Car,ô hommes, vous voyez

1’irc de Dieu reuelee du ciel fur toute

iniquité , par les mifercsdcs aducriìtez

ы ruines qui arriuent г, Ne voyez-vous

pas des ingenieus admirables iur au

cuns des meicharis , en ce qu’ils font

deitruits 5e coniumez de façon cfpou

uantable? Vous voyez les peitcs 86 les

famines, в; lcs guerres degaiterles pro

uinces et royaumes entiers.Vous voyez

des villes bruilees ё: сопГитссз parle

feu du ciel , autres fubrriergees parles

inondations des mers, d’autrcs englou

ties des trêblcmenrs de tcrre,les autres

accablees par des mötagnesßr. tout ce

la- par vne iuitice encommencec: que В

cncorrimencce ,il faut neceilairemcnr

qu’elle loir paracheliee en vn temps de

ter-miné de Dieu: car Dicun’eit perfil'

iet à rcaduis : lameinie iagell'epál'h*

quelle il a commencé l’oblige ì Paß*
` l cheuer:

l



Sur Heßr.cl>ap.ro.ver/.z7.­l31. ao 7

cheuer ç mais нажав, incitant parla

punition de quelques vns les hommes

à regentanee , en Ракета de fon der

nier iugement. Et dell: auflì сё: argu

ment qu’employe le Prophete Pf. 94.

quand il (Играй!) qui reprend ou tba/lig

le: „mam , ne тиграм-1!paint .? com

me s’ildifoit, elles~vous ñ brutaux que

voyans delîa les iugemens de Dieu fur

les peuples , vous puiflìez niet l’aecom­

pliílement futur э. Si,en voyageant par

vnpaïs, vous voyez des corps pendus à

des gibets , ou attachés fur des rou'e's,

vous recognoilïez qu’il у a de la мате

en ces lieux-là. Et vous verrez des hot

ribles efïeêcs de la vengeance de Dieu

fur les peuples de la terre , fans [ссо—

gnoiltre qu’ily a vn luge au ciel?

La troiûefme preuue ей celle du fen..

ciment mefme'de la confcienee , puis

que naturellement les penfee's des h6

mes accufent ou exeufent : ы que la

eonfcience cite au tribunal de Dieu , «SICF

par cela. elïtaye ceux-là mefmes qui

A:fon: rienà craindre des hommes,ayâs

le fouueraine authorité ën puillanee en

laitetre. Or. qui elbcequia lmis ees fen-_
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LCS Sermon Neufuiëme

timents Se ces frayeurs dans le general

des hommes г 11011 сих: саг р11111еш$
font tout се qu’ils peuuêt pour Yeltouf- I

/ fer :Donc ¿cit Dieu luy mefme qui les

cite par celaà (on iugement. Dire que
ÍDieuen'uvfe ainiì pour entretenir la fo

cieté ciuile,aifermit mon propos. Car

Dicuellât la verite' 6L laSainâeté mef
‘

me , ne fe full pas (etui де craintes fauf

fcs pour entretenir la focicté des 110111

mes,ôc eliantToutpuiilant n’eu[t point

’eu neccilìté de fe feruir de menfonge,

qui ell contraireä la nature.

Mais noßzre Apoßre difputant en

cette Epillre contre les luifs qui croy

сует 1с5 ЕГсг1ршге5‚е11 produit les tef

moignages pour prouuet le iugemcut

де Dieu : ôc il en produit deux : Nous

cognoillons,dit~il,celuy qui a dit,A me]

lu щадящей“ ie ie rendra] , dit le Set!

Заем/‚85 derechcf, Le Seigneur{идет for

реир1е.11 д1г‚2\Таш coguoi/ßus,pout mon

{trer qu’il agit aucc des perfonnes qui

‚д не,“ fçauoyent que les Eícriptures п’аиоу“

pas cité apportecs par la 170101116“

maine,mais que les Sainâs 11011111165 m'

fpirez par le Sainët hfprit auoycnt раг

' ' . le'..

\



Sur Hebrxlaromerfayßîïgrï zoo

le'. Or l’vn а l’autre de ces palfages elf

pris du chapitre 32. du Deuteronome,

là où Dieu apres s'eůre plaint de ­for!

peuple , ůe l’auoir menacé de fes iugm

ments , vient ä parler de leurs ennemis,

qui fe glorifieroyent de leurs fuecez

contre lfra'e'l, 8e diroyent que leur main

s’elt exaucee, 6: que l'Eternel/nh point

faiôc cela , 86 dit : L4 щадитеМарин

maná' интима. Auquel pailage il

faut remarquer premietemêt le mot de

wengeomemxprimant non4punition lim'

plement , mais punition rigoureufefôñ

violente , telle que l’efprit де vengean-l _

ce en fait faire aux hommes, lefquels la»,y

pallion poulie ordinairement à l’excezŕ1A

car encore que Dieu nevfoit point fui-¿î­

iet a pallion ‚ ôç ne puilfe' pallet au .deli

des bornes de la iuftice : ils’attribue les

motifs qui portent les hommes hor'sde

la moderation , pour exprimer que fes

iugements feront tresfeueresßc tres-ri-s

goureux: comme par mefme raifon аду}

leurs il s’attribue la ialouñe pour tutplń­`í

met cette mefme rigueur' de fes iuges;

mentssauilì ces deux motifs de ialouúq

êtvengeâee söt ioints au ch.r.de Нам};

ч
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1. ro Sermon Neufuiême

Le Dieufor: Ó' Моих ,’ l’Ezernel e/l vro

geur ‚ áa laЛиши?[on commandement.

L’Erernelfe fvenge defer ¿daer/aires, Ó' la

garde afer ennemi?. @i [пойдет deuant

fon indignation ‚ Ó' qui demeurera ferme)

en l’ara'enrolefa colere ? [a fureur fefpand

comme funfeu, Ó“ ler rochers je штифт

deuantluy.

» Secondement elt 2r remarquer en ces

mote/Ima] с]! la :vengeance ú la retribu

“отчие Dieu dit,A mo] ejl,comme s’at­

rribuant particulierement ce'droi& , 3L

s’erigeant vn Tribunal pour у appeler

tous hommes,ôc leur tendre felon leurs

aimes: Et pourdire que lì ceux qui of-I

{стем autruy demeurent impunis en

' la копей eaul'e de la puil'ance ou credit

qu’i‘ls yont: il fo charge degleut faire

’ rendre rail'on de leurs aólions deuant

fon Tribunal,ôt leur faire porter la pei

ne de leurs iniquirez, comme cela сна:

de lon droiöt 85 de fa gloire; dell pour

quoy Rom.1r._l’Apoltre cite ce texte,

pourinferer qu’il ne faut point rendre

mal pour mal; cat lì Dieu s’attrib0°

particulierement le дюжа de venger

8e de retribuer aux'hommes fclotl im“

.. œuures:
l
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œliures , il s’enfuit­ чти fe faut remettre

à luyßz attendre le temps qu’il 3 десен-д l

mine" pour fesriugements. .,_

En troifiefme lieule mot de туй/64

tion a auiiì fon poids,` delîgnant la iulli.

ce,parlaquelle ilne fera faiâ aux hom

mes que felô leurs oeuures ‚ leiugement

de Dieu ne faifant que> leur ‘rendre ce

qu’ils ont faiéît , añn que nulne fepuiile.

plaindre que de foy mefme, и que _tqu

homme ait la bouche fermer. fur les шт

gemens de Dieu. ' .

Le feeend pailage que PAPQÍïre ei-­.V

te eltpris dumefme lieu,o,ů le Seigneur

ayant dit , A moyeiìla vengeance e; 13

retribution¿Moyfe adioulle,LeS¢igyeur

газетиреир1е:Еп laquelle allegation

il ­fe'mble y auoit de 13 dillìèultéspouree

qu’in a en (uitte, Et[Нематериа

т ßlr fr: fèruz'teßr: 3 свистел: que la

moc de ¿nger (стыд íìg'niiìer vn гида.
gement' 'de deliuranceßcnon de puni."v "

tion; Mais nousre'ŕpondons que Dieu a,

pitié de fon peuple apres'quïl l'a cha-_v

Ptié', ’Saqu-’alors il iette au feu les ver'.v

gasdnnr il sîelt ferui: ô: ainíi il proeede

par la deliurance des liens à la punitió>

. ч - '
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ш. .fermon "Neufuìême `

de leurs ennemiszcömc le Prophet: dit

PlÍ9.Mes ennemis (ont retournez en ar

riere, ils font ttebufchez ôc petis deuât

ta face; car tu m’as fait droiât ôc iuflicc,

tu t’es allîs au throfne iufte Iuge. Par ce

moyen le mot de ¿nger (c peut prendre

pour le mot de venger ‚ pour dite que

Dfieu' vengera fon peuple des outrages .

que fes ennemis luy ont fai&s:Commc

quand иен dit,Deureron.ro. @e Die»

fìz't багете”! de farla/:clin á' de la fuggi/Q,

dell: ìdirc , yl'e venge des outrages qui

leur дат: faiâts des hommes :Et partant д

ce palfage eli ttesbien appliqué au fu

ieérque PApoßrc traiâe , entant que

ceux qui aptes auoir receu la cognoif

fance de verité s’abandonnent a impie

. té датчике, [ont les ennemis de ГЕ

glife de Dieu , n’eit à dite , les contem

*pteurs de Perdre а: du штамп: de fa

Parole. О Eglife de Dieu qui es шо

quee dos prophanes ‚ öcdontles repre

henlîons dcexhortarions font reeeuè's

auec mefpris 8: haine , tu feras vengfc

Sie iugee vniour ala confulìon спет!—

Ic'de ceux quite mefpril'ent 8: Коша

gcnt. .

Mais
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Mais ie dis auHi que 1’Apoll:re pour

roit auoit efgard par ces mots à vn au

tre paílage que celuy du Deuteronome

5;.ailauoir,du Pfeau.5ò. où il ей dit que

Dieu viendra, 6c ne fe tiendraplus. coy,

qu’il vy aura vu feu deuorant deuant

luy ,` 8L à l’entour де luy vneforte tem- ;

peíre,qu’il appellerales cieux d'enhaut

,öl la terrc,ponringer/òn peuple, airaum'r,

pour punir les `prophames qui ont pris

fon alliance en fa bouche , 85 meant

.11101115 ont haïeorreâi-on , écont iefttó

fes paroles derriere luy : car eepaß'age

regarde proprement le (niet de 1101110

Apoßre , aifauoir , lc'inefpris queles

-hòmmes ont faiâcde (on alliance, ­ f; l,

Mais pouree quÍon peu dire que"

ces palfages ne eoncernoyear que ‚1е

i

mefprisfde Pallianee trairtee >auer:h lo '

peuple d’Ifraël_ par la main de Moyfe,

` 8c ne parloyent pas defalliance Euan~

gelique: l’Apoli:tepreuientcerteobie

äion ôc affermi: (011 propos par cette

raifon , Si,dir­ il, еле/дитя auoit meßrifé

la Lejde Maj/È , il тайгой/2:11 лапше.)

mi/èrirarde , fin’ le tefnm'gnage de deux a#

d# tron' .~ Самымутилитам: cuide 4f

_A _ ‚1 . o_ ¿fj "1

f
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vom que дфтгт celu]qu aura foule' их

piedr'leFil: де Dieu , á“ tenu pour (едем

commune lefäng'de l'u/liunee, par lequel 1l

lauoit eßê/knóîijîé Y, дне/те outrage l'Eßm

degrada? Lefquelles parolesY contiennêr

lvnargur'nen't 4tres-îpuillant, du moindre

"au 'plus grâd. Car' Pallianee Legale a e(

-ké beaucoup inferieure a celle que

Dieuatraittee en linangile ; celle-lì a

l«'eiìiílrrai,tree-«par la main de Moer c6

те d'viïmoyenneur : celle- ci а eu pour

2пиоуеипеш: le» propre Fils де Dieu.

вытащенные-15 fut annoncee еп

fSir'iapar les Anges , celle-ci aeßé an

подвесе par le Fils de Dieu luy тише.

_En rroiûefme~lieu , celle-la prometto“

flfa'Eanaan terrienne , celle- cipfometlc

royaume des eîeux.' En quarriefme lieu

`nelle-là 'eitoit fondeo fur le fang des

«taureaux 8: desboues offerts en lfac'riñ

ее _: eelle-eiae'fìé Рондо: fur le fang llt

iacriñ'ce du Fils'de Dieu: celle-là rfc(

>_toit qu"en lettre ôeen parole , celle-fi

ldonne l’efp'rit de grace : Et c'eft Гагу"

rnehcque l’Ap‘ollre a-propofe’ суд“;

fus chapitre z. Si la parole pronvllccc

`par les Anges~a`el`ré ferme , 8: Юте

l J \ tran)-A
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tranlgrellion Se delobeillance a receu

iulte retribution , comment elchappe.

tons-nous lì nous mettons a nonchaloir

то] grand {alutè Car la iultice de Dieu

requiert proportion entre la peine 8c la

coulpe : ot la coulpergft plus grande , de

fouler aux pieds le Fils де Dieu que

Moyfe, qui n’elloit que feruiteur :tél де

tenir pour prophane le lang du Fils де

Dieu , que le fang des taureaux 8e des

boues: Et partant 1’Apollre argumento

_y quantala peine d’vne mort temporel

le a vne mort eternellezGar la mort qui

elioit ordonnee par la lente-nce des Iu

ges d’Il`raël l'ur le tefmoignage de deux’

ou de trois ~( comme eel-a le Ivoit: Deuts '

x7.)eli:oit la mort corporelle : celuy qui

auoit violé la Lo'y депеше elite vlapidé:

,_

Cr comme toutes-lesrclioles terrieri: ­ '

nesôc temporelles de la Loy citoyens

figures des lpirituelles 8L. eternelles:

‘. ( pour.exemple la Canaan терпение Ее

d gute де -1а-се1е&е3 1е1`ап$ дез taureaux
8e des lboues ligure'l du fang de Iefus

Chriltfle tabernacle terrië ligure du ce

, lelie) les coulpesg legales и charnelles

(comme d’auoir touchélvn щепок:

‘ - о in;

_if _ в f'
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quelque ehofe fouilles ) cIonent types

öL ñgures des fouillures interieures de

le confcience 5 auflî les peines tempo

relles que cette Loy-là inlligeoit,e{’toy­

„ ent types ы figures` des tourmens eter

nels quefouffriront les obltincz infra

¿tcurs de l’alliance Euangelique: «Se cela

nous conduit au Ieeond poinót de no

itrepropos ‚. qui eli dela grandeur de

ccs peines ч, 8c de la feuerité du inge

ment deDieu. ‚ ’

II. PorNc'r.

Ilya , dit FApolIre, »wemeute terri

Ие du'ßgcment , vue ferueur defeu qui °

doit devour le: ‚Мидии: .- c’ch le feu

dont parle Iefus Chrill: Matth.мачты!

il dit, qu’il dira aux mefchants , Allo-î,

тиши, aufêuetemelpreparé au Dieb/U

áà[è: диеты 1’Efprit de Dieu en l’A­

‚ poealy pfe , quand il propofe vn q/lìg Je

4P"- 10-feu á деле/Ре , où les mefchans feront
”‘ю' i tourmentez eternellement: ¿eil à dire

que les plus cuifantes douleurs que 6°

` feu donne icy bas aux hommes pai’f0n

_ardeurpenetrante et deuorantefont lo

"‘ ’ {ymbole
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fymbole des tourments indicibles que

les mefchants fouifritont en leuramo

ô: en leur corps au iiecle avenir. Cat

tout de meime que la felicito' celeitc

eil: exprimee 6L repreientee en l’Efcri­

ture, par les plus grands biens ôt grades

delices que les hommes ontici , ( non

qu'en eifeäl: elle doiue coniìiìct en сс—

la; mais pouree qu'eilants charnels в:

fubiets aux [ens corporels nous ne pou- l

uons comprendre de nos entendcmêts

les chofes fpirituelles, que par Pimage

des corporelles , 84: poutce qu’en effeól:

tout ce qu’il у а deioye , de gloire ôc de

felicite' ici bas,eil: vneimage,ôccomme

vn petit rayon de la parfaiâte 8c (опис

`га5пс‚ШаЕ$ ipirituelle {сыскеque Dieu

donne en [on Paradis ) de mefme les

plus grands tourments,qu’apportent ici

bas auxhommes les chofes corporelles,

font les fymboles des tourments eter­'

l,nelsque foulfritont les mefehans,quoy

que d’autre nature ou efpece:6c de faiëb

comme il eil: parlé de feu,`il eit auilì par

lé degriucemeuts de deurs, qui prefuppo. или: 'arr `

fe vn froid extreme qui faiöt trembler ‘"6"’

tout 1e corps , 6c cráquetet les den.“y ‚

l

ŕ" ."'gr/h

`

  

„f..«¢„A‚-г1:':..-..­«
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_ mefmes. Or cela ne ennuient pas aurc

Mure ,l

le~feu:Auiiî il ей parle' detenebrerßnco
lre `que le feu ait dehla lumiere , 8L ail

'leurs il ей parle' durwar qui ne meurt point,

с'ейё dire,cfui ronge perpetuellement,

ce qui ейautre chofe qu’vnfewpour di

re,que generalement tout ce qui ей de

douloureux 6c d’affrcux en _la nature

ей le fymbole des peines que Dieu in

., Higeta aux mei'chantsv au iiecle à venir,

'8c ейencore au венец; : саг la variete

des ehoies employees m'onilre la 111111

culté qu’il y a d’exprimer la grandeur

de ces peines. Et certes comme quand

pour vous reprefenter la ioye Se felici

te' des ñdeles au Paradis de Dieu , vous

.aureziconiì'der'é toutes les delices d'ici

bas , ilfaut que vous diiiez que ce п’ей

pas encore cela; pouree que cette ioye

ей plus grande. De mefme quand vous

aurez coniìderé tout ce quieiì de plus

`ei'pouuantable верил: amigeant ici bas.

В: que vous aurez ‘ioint enfem le ar

ideur de feu, froideur extreme, d vers

rongeans, tenebres horribles,pourv0us

` repreienter les tourments -des rep¥0“‘

u"Zzil faut que vous diiiez que ees chro

es
\
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iii fes (ont encore moindres. Celt pour- .

„д qupy ici noltre Apoltre ne parle pas `

‚а - ieulementdefeu,»mais deferneurdeßu, `

„y ¿L de feu делай/ат, pour dire , qu’il brul

и}; l -lera lans'confumcr , dell: adire, aura

mi toulìours dequoy dcuorer, ainli que S.

,il Iaques dit aux riches mondains 8c aua- 1454, 3.

ricicux, que laroüillute de leur or б: де

„y . деве argent mangent _leur their comme le
u ' ‘fm I А ‘ `

mi, » Et cettedefcription ainlì variee fern

dlß f blcdei'îgi'iet vn rapport des peines ì

¿a ‚ щоз pailions, pour nous действе: de

„да Acelles; ci par la frayeur d’vne peine сб

a. "forme Tu vis ici bas , ô homme, dans

lo, Жадеит: de tes pallions , tu es brullant

¿y ’ давшеед д’атЬЩор, де luxurc,d’ap­

up ’petit de vengeance, voy vne fcrueur де

"feu eternel репке punir. Tu es glace'

lo: |entiers l’añlige’ 8e le pauure trcmblo

‚д! rantvoiti vne froideur cxtreme qui te

д i fera -gtin'cer les dents cternellemenc.

Tu deuores la fubitance de ton pro

'chain partes rapines 6r vfurcs : Voicy

yvn feu 'deuorant qui mangera ta chair:

f L tu es dans les deliccs de peché , les vo

i iuptez 4de la vige: les ris er paifctemps
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eharnels. Voicy des pleurs eternels: tu

preferes laffplendeut des honneurs и

richeíl'es du íîecle à la lumiere de ГЕ

uangile , voicy des tenebres de dehors,

où tu feras ietté fans que tu en fortes

iamais.

Et fur ceci noßre Apoftte dit , qeu

Eeß :lso/e terriêle de :amber ё: меди: du

Dieu шт, il parle des mains du Dieu

vinant,pour monfìret qu’elles font lon

gues ê: puiffantes: longues й ce que tu

n’en puilles efchapet; felon que le Pro

phete dit au Pfeaume 139. Si де тати

aux cieux, tuj es ‚ fi де те maneggi/àwzau

` ’ jëpulrhreßjf«vigila ­' /ì lepre/1 le: alf/Ie: do

_ [лебеди ¿our Ó' де те loge derriere la mer,

là außд me candug'ra t4 main, Ó' ta дети)

7107 cmpaignem з Ces mains auffì font

ttes-puilfantes: ear Dieu donnant eûto

’ à toutes ehofes, 6L ayant empire fut tou

tes , 6: pouuant produire ce qu’il luy

‚наш , ila par tout lesmiferes , les tra

u'auxßc la mort en la puill'anee pour les

mettre au lieu dela vie 8c du reposPiul

tant, ô homme , ii tu as quelque vitß

quelque bien en toy , 8e Dieu пика?

Pßfßlltir fa main fur toy, il n’y auraш

Gunn
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силе partie de ton corps , ôcaucune fa

culte’ de_ton ame. qui ne l'oit trauaillee

de douleurs demort. lln’y aaullì aucu`

ne des creatures en l’vniuers qui 11’0

Ье11Ге ä celuy duquel ‘elle a 1’ellre 8612.

vie pour te Combattre 8el te blelfer:l’air,

les eaux,` la terre 86 1е5 cieux, l’enfet`8c

contre toy: voila les mains du Dieu vi.

uant: 86 partant il ей euident que е’ей

ehofe terrible d’ytomber.Les hommes
ne frappent> que le corps. , mais Dieuu

peut enuoyer le corps 861’а111е en la ge

' henne. Les hommes meurent , 86 еще

eux leur colere 86 leurs efforts ; mais

`Dieu viuant ä iamais,l`on courroux aul'd

:lì 86 les peines qui en prouiennent ì

l’encontre des reprouuez 86 contemg'

pteurs de fon-nom durent à iamais.

/

‘ Et remarquez que l’Apol’tre dit,qu;il I

ya vue «uente terrible deiugement;

car с’ей pour dire qu’auant que ce iu

gement vienne ,il ей precede’ des fray-I

eurs de lei'conlciencei , par lelquelles

Phomme porte delìa comme Fenfer de

dans foy >auant que д’у cllre precipité.

Gar encore que la plufpart des môdains

t .

,
` « я

l

les demons feront conirirez 86 bandez "

l
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tafchent de _diuertir leurs penfees dela

mifere qui les atrêd ; neâtmoins il ne le

peut que leur lin ne fe preferite fouuent

deuant leurs yeuxßz qu’alots ils ne foy­

ent failìs d’efpou‘uantements. A quoy

regardant Efaïe dit, qu’il if) o point du

prix pourle: „refr/oom, qu’ils foot comme;

la mer que' феи tourmente quand elle пс.)

fe peut appeller, фр: eaux letten: de la

бомбе ф— dulimonReprefentezlvous les

frayeurs де Iudas pour lefquelles il s’ef~

'trangla foy mefme plultolt que de les

fupporter, aimant mieux fe precipitet

en l’enfer mefme, que de fupporter ce

luy qu’il auoit dans E: con fcience. Get

tes tout ce que les Payens ont dit des

furies qui tourmentent' les ames des

mefchans,a' eu fon origine de ceci,bien

qu’ils l’avent exprimé à leu'r mode par

` des ñétions poëtiques. .

­ Mais fume propos du terrible inge:

mêt de Dicueötre les infra'élieurs de la

f nouuelle alliiee _fc pourroit former сев

te obieâion,pourquoy cette alliance-lfì

ell appellee alliance де grace, puis qü¢_

la tranfgrellion öc lc melpris en elipllf“

li griefucment, ö; plus gtiefucment ере

. le
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le mefpris 8L la tranfgtcllìon de la Loy?

A quoy ic rclpons , premiercmcnt que

la Loy ne donnoit lavie qu"a Phome

iullc , _ne prononcoit malcdiâion con

tre tous pecheursp mais llEuangile ell:

vne alliance par laquelle les pcchcurs.

'\.

font appellez à repentanceßc tous ceux '

qui у viennent (ontreccus ä merci. Se

eondernent la Loy prononce maledi

¿lion contre .tous hommes quelque

foin qu’ils ayent cu dc1’obfcruer , б:

L quelque elfort qu’ils ayent fait de luy

obeit,li leulcment il leur ell: aduenu de

l’auoir tranlgrcllé cn vn родив: : mais

PEuangilc ne defployelcs malediétions

ét les vengeances que contre ceux qui

Vauront ñcrcment 8c maliciculement

rcicttec iufquïr la ñn : Веди telle par..

donne les defaurs 8e fupportcles inñr.

mircz de'ceux qui talchcnt de le con

former ales enfcigncme'rrts. En lommo

la Loyne pardonnoir rien àaueun:mais

l’Euangile pardonne tout `a ceux qui\,le

veulent rcceuoir ; öcnelaiíc rien lans

pardon que Pobllzination malicieufc,

par laquelle on aura mefptifc’ la grace

8c le pardon qu’il prefentoit. Or la dil'

penfation
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_ enfation de la grace par l’Euangile

eltant ñ abondante, la iuiìiee requeroit

totalement que ceux qui auroyent re

* ietté vne alliance , où Dieu defployoit

‘ vne charité frgrande , fullenttraittez

d’autant plus feuerement ,que la bonté

yörla grace qu’ils auroyent teiettée ef

toit grande.

" .. Амысьтхоы.

Venez donc ici , ô hommes, par la

grandeur де 13 peineöt l’excellence de

rallianee de grace recognoiflŕre com

bien voûte obligation à vous repentir

. de vos pechés,ôt croire a l’Euangile ell

>grande.'I`u vois en l’Euangile que Dieu

aenuoyédes cieux ici bas fon propre

Fils pour te eonuertir à foy, qu’il 1’3 ex

pofé a 13 mort , voire à la mort dela

croix pourexpiet-les peche's: ôc qu’il 1'3

elleué à fa dextre pour t’y preparer lieu:

qu’en luy il t’adopte pour tc donner en

heritage fon ciel 6L foy mefme. Tu vai!

ici vne longueur , vne hauteur варю—

fondeur de dile&ion qui furpaüìfout

entendement : combien donc crt“ di*

- gne



A

Sur Heb.cb.ro.'veìfz.7.­-.­­3t. al;

gne de grands fupplices ‘­, lì tu reiettes

vn li grand falut ,` 86 lì pour YamourI des y

biens periffables du frccle , 86 pourde la' V

Ьоцё tu reiettcs le Fils de Dicu58e com# n

bien eilt grand ton crime , íì quelque Ге-г

топсечце Dieu te face par l’efprit de

fa grace , tu preferes la vanite’ du ñecle,

86 l’ordure du peche à toutes les richel?

ies 8613. gloire de fon Paradis.4 к

Apprenez ici­ , Chrcíliens i, que vosb '

tranfgreilìons font plus griefues que;

celles des anciens Iuifs , 86 des anciens@ l

Payens ; vpource'ql.1’en pechane nous \

violons vne alliance, en laquelle Dieu?

nous obligeoit a foy par les liens “dfvr-z

ne charité inenarrable. Partannmcs frc­=~

res ., apprenons combien nous deuons

еще foigneux de nousabltenir de ре;

che’ fous 1’Euangile , 86 combien il nous­

eli: expedient de regarder les obliga;

tions que Iefus Chriit nous donne à re-ŕ

noncer 'au vice 86 au monde­ ‚ afin que fa

charite’nous eûreigne continuellement

a fon obeiffanccßc que nous le feruions

plus par amour que par frayeur , felon

que S. Paul dit 2.Сог.5. que la charité de

Chriit nous eftreint , à vce que ceux qui

viucnt ne viuent'point .dorefnauant a;

P
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eux meñiies , mais à celuy qui ейmort

' ôc refufcitc' pour eux.

Auflì де ce textenousapprenensla

‚ diuerfe maniere­ de laquelle Dieu pto»

cedera enuets les hömes au iour du iu

gement , puis que 1’Аройге dans пойге

x _texte argumête des pechés­ cômis con

tre laC Loyä. ceux qui font cômis contre

TEuangile. Dieu, mes freres,procedera

entroismanicres , felon lefquelles ily

' aura trois' degrez generaux де puni

12165 д111111е5 , (come lproiìre 1’enfeignc

Rom. L). >Ceux qui auront vefcu fans

Loy , fousia {еще lumiere naturelle,fe­

ront iugésl fans I_oy par les lumieres

que Dieu leur aprefentees enla nature

par fes ouurages , ôteri fa prouidêce par

diners bienfaits, 86 diners iiigements,ô¿

par celles dont il a naturellement cf

claire’ les> confciences pour aecufcr ou

excufer. _ Ceux qui auront vefcu fous la

Loy, c’eß:ädire , fous. Palliance traittee

дисс Abraham , ас fous les enfeigne»

ments des Prophetes , feront iugez pqr

ces chofcs , ôcceux qui les auront mtlr

pi'ifees feront par coiifequent traìfféï

plus rigourcufemenr , comme ayantS

rräfgreífé plus d’airthorire' , ôc combattu

^ \\ pluö

\
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‘plus de lumiere i Et en troiiìefme lieu

ceux qui auront vefeu fous-ITEuangilu

feront iugez par l"Euangile, 8c ceux qui

­ Рангов: feierte’ feront traittez plus ri,

' `goureufement que tous, comme ayants

'reietté plus de grace que tousfelör que

ILGIli-riít Maten. dita Coralìn ад Beth

faïda, Capernaum,а autres шпата

quellesil auoitprefché l’Euangile, que

Tyrße Sidô а: Sodome, qui eiìoyët vila

les Payenues, (идут:патентйщ‚
l `du iugemët plus «пектинафинт.

f темами,'ô qui “сайт: e

1‘Euangile, вопиет combien eil ten- '

rìble le гнететqui шипа‚й’шпе

тем a vn ferienxameudementlparrvne l

тау: foy , pour сбавит tous 'les „вы:

амид

uorer les aduer'faire's. Tu аппетита

dans toy ou vne fernen: de colereV` , de

{зайцем vengenneepu des flammes de *

'paillardrfepu vne ardeur(d’auariee que

rien ne peut :atteind-re. ‘ Rega-rde pour

‘trout-‘cela les нашит do renfe: que tu

‘te prepares; Regarde pour les дыме; а:

letdouceurs deren impudieirêßes grif- k

fes des demons dont tu feras defchire': `

„д

Pz]

Y

du lill; de Dieu: Mets-goydeuîtt `

les 'yeux la ferueurrde feu qui doit de», _

`

/
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Regarde pour les ris а "шайбы iniques

que tu eerch~es,les pleurs в: les hurlc­

ments des reprouuez vdans lefquels tu

feras cternellement; pour ton or que tu

mets entes coffres par mauuais moyës;

`regarde...leefen qui deuorera ton ame

pour iamais : Regarde pour Penuie qui

te ronge , que tu feras, rongé d’vn ver

qui ne meurt ppinbipolur Aton ambition

à t’eíleuer ici bas fur res fernblables , _l'i

‚ gnominic eternelleße. que tu, feras à ia

maislàédeehaifnes dïobfeur'ité , oom

` me efelauedes demons : 6 homme tu

4regardes. en toute _ta vie а: en tonte ta

nonduite 12 proportion _des chofes , a(

fauoirJi ce que tu as a reoeuoit,refpond

à ce que tu donnes,ou que tu faiszöt ici

:ue 12 tegardcras-tujpoinr г Cat y a- il

quelque proportion de ces contente

mentspaß'agets aufquels tu t’abandon­

nes aux-.tourments .etcrnels de l’enfer

que tu {buffi-iras? Et defi: cette confide

ration .que l’Apoftre requiert par le

mot dnuente terrible , añn que vous dfL

:Gez que done fontailzupides 85 abrutis

105 010068108", qui, тет en {садке

ßharnelle fans apprehê'der l’ireì venir.

Si vous ne craignez point,ô m6от?

м



Sur Hebr.clmp.ro.1ierf.z7.­~ 31. z. t 9

le iugcmcnt de Dieu, il n’eii pas moins '

terrible pourtant, ůcne vous attend pas

"moins: au contraire vous vous amailez Raf/1.1.2

ire au iour de l`ire par voiìre cœur in

` ieniible 8: impenitent.Aui{`i,mcs freres,

coniidcrés contre la lubiìliance appa

rente 8: la fecurirédcs'môdains ce mot

de tamóer : саг il vous monitre que ce \

n’ei’c que vaniréde l'homme mondain,

encor qu’il foit debout: il femble fubf

iìiier bien fermement par fon credit,

fes richelies 6: fes biens. Tu le vois сб- y

me vn grandßc verd laurier,mais la coi- Pfgyl

gnce de l’ire de Dieu eil: mifeä fa raci- ”011,13:

ne, pour le couper 8: ietter au feu; tu le ‘°'

vois fe tenant bien aifcuré , ё: l’ire de

Dieu le furprendra comme la douleur

de celle qui enfante :car lors qu’il dira

paix ôzieureté , il tombera ; dell à dire

luy aduiendra fubite deitruötionOr ici

diiIinguez vne attente 8: frayeur de

defefpoir d’auce vne crainte de foin ì

cuirer le mal dans lequel on pourroit

tomber , attribuez celle-lâ aux enne- ‘­ . s*

mis de Dieu: 8: fçachés que l’Efcriptu-­ шт '

te requiert celle- cien tous iìdeles , di- ч

fant que bienheureux cit `_celuy qui Гс philip. ъ;

donne frayeur continuelleßc que nous

’ P_ щ
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vacquions à naitre lulu: a'uecr ctaintclll

tremblement. o

Mais f1 nous auons veu en ce textela

miler@ du mefehant' Gode celuy-quicfl:

rebelle à leuangilezvoyonsä Горройгс

: la félicité de ceux quiobeillent à l’Euâ­

. gile «Safe conuertill'ent à Dieu. Et cela

en trois chofes lefquelles refultent de

i l’o`ppolìtion de leur condition äcclle

des rebelles àevl’Euangile. Laprtmicrc =_

efr ‚ que puis qu’il п’у‘а nulle grace а:

miferieotde pour ceux `quiapres laco~

A gnoi~`ll`uricì§y de verité pecheur volontai»

' Ацетат BL" пышет `l'Euangile moli#

cieulement: Il s’eufuit, que МОМ“

chez en Yallianee de» gràce non volw*

toire-,ment , mais» parinñrmué, 6c ì гс

gret Bc par {urprife , ayons’ du telle de

uanr vosyeux la crainte ¿e Dieu, йуа

pour vous graemcieû'devous dont ilcil

Ц"„Ш`д1“:пmf
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’ ¿lit , quadrant que les cieux font plus

hauts que la tette ‚ autant la bonte' du
Ffm“ Dieu ell: elleueeГа: ceux quille тещей l

_5. f. «Sequhutâ't que Готам“: elloigmlk

1’Occid­ent _, ‘autant Dieu а ellougßc'du

'vous vos péchés :EL vll'. ‘tilt de ваш“

craigneirt ВшиMal. 3. (Из; Dk“Ю“

pardo-nuera comme v-n peteрасам?“

- ' r . ‘a on

_‚.m1{Ln-«hhn-.nnП
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Sur Heßrrlrdofueï/.zTÃ-hgr. 231

à fon fils qui le fett 5 dell: adire ‚ qu’en

cette alliance la Dieu fupporte par Vrie

indulgence 8c bonte' paternelle les in

ñrmitez де fes enfans , felon que dit&

lean, 11 nouscheminös en lumiere, dell:

`a dire ‚ 11 noustafchons de renoncer a

nous rnefmes,.nous auöscommunion а`

ucc luy,ö£ le fang де fon Fils IefusChrifl:

nous puriñe де tout peche’ ‚ 86 11 nous`

confeilons nos pechésßllauoir les infir

mitës efqu-cllcs- il nous arriue де cheoir,

il ell: fideleôt iulle pour nous les parlL

donner. Ееде faiër,c’el’r pour les ñdeles

que lefus Chriíl: intercede enuers Dieu, '

aún que leurs defauts ¿Se manquements

foyent fupportez ¿Se effacez en fon fang.

Secondement , s`il y a pour les епис—

mis де Dieu.,.v­ne attente terrible де ша

gement,1aquelle confilre és frayeurs de

la. confcience en cette ‘lie : Ne s’enfuit»~

il pas , que vous, fideles , qui recoure;v à

Dieu 8: an throfne де grace par la {су

d’vn cœur repentant ‚ denez cítre rem

plis depaix V¿3c де ioye , ô: attendre la

fruition `des biens qui {urpaifent tout

entendement г Dés ici bas vous auez vn `

сГрпсд’адорпоп par lequel~ vous crie'z ат.

АЬЬаРеке,8c lequel renditefmoignage

a
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‚ e Rum-14.

{Ф
52, деттоп-Ыегугцёте

à «vos efprits que vous elles enlìms de

Dieu. Ici la dileéiion де Dieu ей elpan»

duc en vos cœurs , 6€ vous auez dedans

vous le Royaume.ch Dieu encommcn

_ cé en iuflice,paix 6L ioye par le S.Elprir.

l f Eh troiflefme 1iéu`sfil`y а vne Решен:

` de feu preparer: aux ennemis de Dieu,

senfuitéil 'pas,qu"il у а pour vous le 11:11

не des delicesy de Dieu dontvous денег.
'élire abruuez , 8c ­l chues deauville

du Paradis de Dieu р ur volrre confola-y

tion 86 rafraifchillcment: 85 quil Poppo

Нее du feu deuorunt il y а 1е5 rayons dc

laface де Dieu qui vous'transformcröf

‘eli 1:1 {ambiancech Dieuy ; .au licudCS

pleurs ¿Se ~grince'merlts derdcntch rada* .

fîßmëtdé ioye en la face 'de Dieu, 8i les

plailìrs де Га дехгге pour ¿amm Е; içi

ne mC ‘ICRC “ПОП à {аде ош- voug la

priere que faifoit 1’Аро1ъро'щ1с55рьсс
Мат э Le Dill” dß #l2/fre Seigneur left#

C/:rrß le Pere' de gloireштшт: donner

1“усах ¿t ИМИ entendement illuminazi

[и que ъ'вш' ffaclu'ez que/le e/ì [фетиш

de la 'vocation , ф que/les [lint lc: rirlrgfff

de _la gloire dlr/'oa heritage ¿s Ездит.

Ainlî {oit-il. _

e Prononcé le _z+.1uirl 1654»
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